
accorder la priorité? Aux yeux du groupe de Contadora, quels sont les
MPAC les plus efficaces? Les pays de Contadora s'attendent-ils à une
percée? Dans le cas de la négative, le plus grand espoir réside-t-il dans
des mesures économiques, humanitaires ou diplomatiques?

Un participant latino-américain a répondu en citant diverses initiatives
diplomatiques. Le principal objectif consiste à "prévenir une
détérioration de la situation et la guerre". C'est pourquoi il faut se
soucier en priorité du danger que représentent les incidents de
frontières; il est nécessaire de conclure des accords sur la surveillance
des frontières (si l'on réussit à écarter les situations explosives, on
pourra entreprendre des négociations sur d'autres questions telles que
l'accroissement des forces militaires étrangères). La réunion
d'Esquipulas offre aux parties l'occasion de reprendre les négociations
soit sur le projet de traité de Contadora, soit sur des mesures bien
précises. La tenue d'une réunion peut être considérée en soi comme un
objectif. En cherchant à définir des MPAC, il conviendrait de retenir
deux grands buts: (1) prévenir la guerre dans les "situations d'urgence"
et (2) viser à favoriser la conclusion d'un accord régional.

Si les parties présentes à Esquipulas décident de poursuivre les
négociations, quelle que soit l'ampleur des progrès qui seront réalisés
alors, elles auront déjà contribué à accroître la confiance, a déclaré un
autre participant latino-américain. Il faudrait demander aux cinq pays
centraméricains de prendre en compte leurs intérêts mutuels en matière
de sécurité (et non pas seulement ceux des États-Unis) et d'examiner
aussi la question de savoir ce qu'il adviendra des contras. Les pays
centraméricains "occupent le devant de la scène . . . Le succès des
MPAC dépend des voies de négociation qu'ils emprunteront et de la
mesure où d'autres pays seront disposés à ne pas miner les décisions
prises." Le fardeau des négociations doit principalement reposer sur les
épaules des Centraméricains ("le groupe de Contadora peut apporter
son aide, mais il ne peut pas en garantir la réussite"). Cependant, les
relations de dépendance rendent les progrès difficiles, et le legs de
l'histoire limite la capacité des pays de transformer les structures
socio-économiques. "Parfois, il semble même que la confiance soit
issue de la persistance de la dépendance."

Des MPAC économiques

Divers participants à la Table ronde ont proposé d'instaurer des MPAC
économiques pour faire avancer le processus de paix et favoriser plus
d'autonomie et d'interdépendance, grâce à une croissance et à un
commerce régional accrus. Des déséquilibres socio-économiques
ancrés dans l'histoire, et non le passé récent, sont à l'origine des conflits
actuels. Pour réduire les tensions et amener les pays à adopter "une


